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Aucun momvement n na ~u lieu,.soi de la

part de .harles. Albert ou des autrichiens.

Iparait que, l prise de .Rio ïi'a pnas cu
lien.' L. siège. de 'Vérone est. différé .et
il est très dqteu'z qu il-se fa.se. .

. 1 e des Autricliiens,.paraissent

a.voirécoupi-gé les hiabitants de tla Lon -
hardie ci du Piedmont On commence
parler.de demander; Paide . ranc. ou
de)a1aSsy. , Le territòire de Venise à été
annexé. au royaume d'Italie Supéreure:

L.e.1 juillet1 lqec de Gneysa repoussé

les autriclieigà Ri.oi

juietg 'organe officiel du gouyerniemýent
contiet un article dans .lequel on regrette
que toutes les propositions de paix aient
4t( rejetées.parles;Italiens, touten signa-
lant. lesprit..de conciliation., qui a. animé!
'Autriche dpuis le. commencement deIla
r.volt. Quasi PAutrichene peut obtenir

paix.parndes négociations, elle, laura

pa Ja forse .des armnes. L'armée autri-
hienne en Itali,: doit, être .renforcée. de

30,000, lonmes.
,Jgr. Morichini, envoyé de Sa Sinte é

esta rivâ. àienne. -IIest,:porteur d'une
et:gipape à l'empereur.d!Autriche,

exprimaotles.ux de Sa. Sainteté, pour
l956tapJisgemient degla. pa.ix gn, It'alie, et
recommandant à la générosité de Sa 1\fa-
jçstê.les.,.prisonniers .de guimerresujeta du

L pect de. Passemblée constituante
.&utricliierineest bien triste.

,LaGazette de. Cologneedit que.surles
22 membres maintehnat ,LIus parla Bohe-.
me, il y a ps. sans. La Styrie, aen-
~oyé 31 paysans;sur 7M dputs donît la,

pluis grande.partie n'entend as P. llemand
1. est certain que la. majorité de cette,._ P .;.. . 1 - ý-- - ' 49, e
assemblee sera composée d'homnmes;sans
édqatii pgljqtge quelopqueetntière-
ment étran eratuxquestions -i ,Portantes

N i .Laples.-Lei roi. a ouvert, le,'parlementi

.Natpolitain par.pro.cureur;, le 4 "j1iillet..; Les.
claibees"n'ont-;,pu, soccup'er .dalfaires,
n'étant:pas:en nombre,siffisant' î:ji. ,
N'SicileM1'W'ÿaqèmnent'sicilién s'e'uja

de li foime!di' gouverneméit"et' du" choix-
d'u noi-"an'Lai. grande majdrit'é estpoùrùn'
monarchie constitutiontiella. dont 'le 'ebeÇ
eerà ýri'sembffble'ment'e, du'C& de'2C es,
fil dû'roi de Sar4daigne." "'u .e i . t

PNNnireed~é "1Piistriët'on

jlg rduc;
Ti iva, nommne r prince "-roal

ue1 es~l homs , cns"'iat -prussiensy

l'administration. Le comité cargé à dë

p r nt 'sté-

Le miristère~ doiti itodui e une .oyi pour
éèpare' entièrement éègise de. l'état, si

toute.fois i n'est pas 'obligé derésigner
avant d'avoir muri cette mesure et d'autres
qu'ila en contemplation.

B erlin est toujpurs tenu dans lexcita-
tio par les assemblées tu-ultueuses qui se

reforment, aussit6t après a ir été disper->
sees par l'autorité.

Hongrie. L'empereur. dutriche A
'adop.téegunnesure bien calculée à prodnire
le meilleur,efet en Hongrie.. -11 aaccordé
au; prince ,palatin Jîaroliduc Etienne, les
'mêmes pouvoirs qu~ ceux accordés .à P'ar-;
chiduc Jean.. L'archiduc Etienn estman-
tenant revètu(de po voirs illimités sur lai
Hongrie.et les pays' voisins soumis,à,l'Au-
triche, ce, qui.facilitera la, passation, des;
mesures ,requises par le gouvernement
IIongrois dans la crise actuelle.
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Messieùrs et Mesdames..
Nous voynstoujours arriverce ;jôîîr so:

lenicl avec dese sentiments de joie nélés
d'une 'certainenpréhension, ce jour n'a-
nonce-t-il pas~en effet la réconpese ,et 'là
suspensoi :de nositravaux?:ùest-il 'pas le
préfindi 'des. vaéances, temps t'oujours si
chernaux' écolieri; '

Mais, d'un autro côté Messieurs't Mes:
nous.sentnsque nous avo ren-

dre coiinte, j u Ce nos effoiisà 's
jgs éclai'r, µ nt autnt us e
droit de se ntre r u es e.
de temps pins lon nous sépare de l'époque
ou nous recevions ici nospremtdres leçons.
Nivons 'nous pasà redouter la sévérié'
'de"leurs jugements?~ avons-nous ýassez. fi-
dlegitt correspondu aux sons qui nous
ont ëéeprodi'gues pour que nous puissions
nous resenter avec conance vou
Une chose nous rassure pourtant c est que
pitisleurs d'entr ou Ii essieurs e
dame sont.voulu sutvre pasa pas nos prq-
Ires dads l cours decptte 9c,année et nous
donner,'des preuves.nios mvui.oques.de lear
sat a onii." Leur bon acueil nous est un
présage de "c'efui es autres et nous raffer-
iti conre 'nous- meñ's.
"-Je voudràis jeter táve' vous, Messiebis
et Mesdarmeà un -coup,'d'oil rapide sui les'
quelques' ann6es."d'eXistence 'qîel'ucompte
cétte: maisoni ou'verte"Màn'PIiiistruction'de
l'eufaînd ut"qui'mar'qu' pou cettè villé llà'
datae de'Plirist'i'tilïî puláire 9ous -laèl '.
rid: napi--ses'étre "élvéècome pa r en-'
chahntemnñn 's'abaisser 'rsque noksitôt

sousles flammesren:ftr tout-p oupd
ése'dé hlelêt plus floris'sante ijue

cor.nrp' m ue ,t.rq "'i ' ' :w ' r

jamais,;, vous entendriezsans doute,,avec,
intérét ces, détails qui ne seraient prés
tout que ,l'histoiie de vos bienfaits.

Mais .e temps 'e i premsjairne mieux
mettre sousûvos yeul 'ee.qui.fait Pobjet
constant de la sollicitudede nos maîtres et
de 'enseignement qu'ils nous ,doent ;

Ils s'attachent. encore plus å former.anotre
coeurque. iotr esprit et s'efforcent ddé7
poserla eee toutes,,les, ertus, de,
.n'y,)aisser place que, pour.,des sentiments
honnétes et de lui insprerun mle courage,
"pogr nplir..toutes le obligations delaqvie,.
il nous semble que depuis que nous sommes,
dans cette maison bénie nous savons mieux
aimerle supreme dispensateur de tous les.
biens, ntre am r. pour, nos bons, parents
déjàconsaceé parla nat9 ref'est accru de
toute la puissancede. la .aeligifinnos cours,
ouveris désormais et; pour, toujours à la rc-
connaissance1 ne demandent qu'à, connaitre,
et à chiérir leur.bienfaiteurs..

Onnous apprend aussi à obéir.parce que
dans tous les états de la vie l'obéissance est
le preIii .devoir du .chrétien et.ducitoyen
et que dilleurs il fauta,voir suobéir, pour
savoir.commander. ,,

.Ó.qninous apprend. encore-.par des 'exer-
cices réguliers et persévérants à bien em-%
ployer nôtre temps., *Larrègle s'empare
tellement:de tous nos' iñistants, toutes n'os
occupations se's-ucdèdent- avec une telle i-
'pidité que-s'il n'yr a'-aucm .de nos momeits
qui soit accordé à la paressc,il n'y en a
aucun ui soit Perd r el~pla sir. 'Cest
cebonemploi du tëiÙÉ qui nits habitue à
l nie éier jouret qui nous per
met de faireda chaque branch e pr-
grès surs et rapi ds.'

Ces prggrès nous sontdaieurs facilités
par Pext.ellence de la ,métode,;systme
que suivent nos maîtres ,n'estpars unsyl;
téme de -ogue, ou edncgouement qu'on,-oit
oblige de remplacerou de.cornger d nnée
enî année pour faire face a denouvelle ex:
gences. C'est un systeème consac. par son
vénérable fondateur. parPexpéencce d
sie et des iatîons.,les plus clairées îl
est fondé sur des principes s sûrset.si
sages, que sans le modifier, ils adopte na-
turellenent aux besoins.de tous les ^g-ss t
de tous es peuplés, etque, gansemiéter.
sur c enseignement supérieur.il.n'omot
aucune des connaissances élémentaires quii
peuvent guider les facultés du jeune hom-
,ine,'li assu'er àn "venir^projorìiX à
sésaléntset a condéit, fai'en 'iŠfe

luiin ~ itoyeri loßdux et ute'à la sociét.
-. ureux si nous ,avionls .Comnpis"..oi.Y

d'on-fe'ydu prixoeui iwaè è'uate'nua

dge 'Mesda s
ces ai»t apdesdus de laléoère

t eei a te dc niurà


